
Rapport moral du comité directeur (AG 2013) 

 

Après une année 2011 exceptionnelle qui a commémoré le centenaire du scoutisme 

laïque, cette année 2012 nous a permis de tirer profit des fruits de nos débats. En 

début d’année, le 18 janvier 2012, une suite était donnée à Orléans par Henri-Pierre 

DEBORD avec un colloque ayant pour titre : «SCOUTISME LAÏQUE ET EDUCATION A 

LA CITOYENNETE, 100 ANS D’HISTOIRE, UNE AMBITION POUR L’AVENIR ». Au cours 

de ce colloque nous avons pu évoquer, devant ses filles Catherine MARTIN-ZAY et 

Hélène MOUCHARD-ZAY, le souvenir de Jean ZAY qui, à la Sorbonne en décembre 

1936 et devant Lord et Lady Baden-Powell a prononcé un discours sur le scoutisme 

et son importance dans l’éducation active.  

1. Nos moyens de communiquer 

Ce discours, pourrait, comme d’autres sujets, être d’ailleurs un objet de débat dans 

l’AAEE. C’est peut-être une orientation que nous pourrions avoir avec le TU (Trait 

d’Union) et le site aaee-anciens.ecles.fr. Nous l’avons déjà tentée avec le blog sur 

« l’éducation à la citoyenneté » ouvert le 4 mai 2011 et qui n’a pas eu le succès 

espéré. Il nous faut peut-être trouver d’autres moyens pour permettre les échanges 

entre nous sur les questions qui nous sont posées par notre société et son évolution. 

Notre site a bien évolué et il est de plus en plus visité. Nous y trouvons l’agenda de 

l’AAEE, ses textes fondamentaux, les TU, l’actualité de l’association, les inscriptions 

aux SADAs et activités, les débats, le carnet de chants et bien d’autres choses 

encore. Il est couplé avec le TU qui reste le premier moyen de communication car 

tous nos adhérents n’ont pas accès à internet. Mais ces deux moyens nous sont 

importants car ils montrent bien la vie très active de notre association.  

Nous en profitons pour rendre hommage à Jean SABAUT, rédacteur de l’écorce du 

Bouleau et à Jacques LAHARGUE, rédacteur de la feuille de vigne qui nous ont 

quittés cette année. Ces deux journaux locaux restent cependant, comme la feuille 

d’olivier et La grappe, essentiels dans la communication. 

2. Les activités de l’AAEE 

Le Comité Directeur rend aussi hommage à un ancien Président, André JOLI, trop 

rapidement disparu. Comme il l’a souhaité, nous renouvelons notre attachement aux 

rencontres organisées par l’AAEE dont les SADAS. C’est une réponse à la lutte 

contre la solitude, une des raisons d’être de l’AAEE. Pour beaucoup d’anciens les 

rencontres régionales et quand c'est possible les SADAS sont souvent les lieux où 

l’on revient encore après avoir perdu son compagnon ou sa compagne, car on y 

retrouve l’amitié fraternelle qu’on a vécu avec lui ou avec elle. Ne négligeons pas cet 

aspect des choses. Le scoutisme est aussi pour beaucoup d’entre nous l’un des 

rares endroits où spontanément un dialogue peut s’instaurer dans une confiance 

réciproque entre des personnes qui ne se connaissaient quelquefois pas mais qui 

ont un passé scout.  

3. Nos relations avec les EEDF 



Concernant les EEDF, nous avons, tout en étant différents d’eux et tout à fait 

indépendants, le même siège social. Qu’ils soient remerciés pour leur accueil 

toujours chaleureux. Ils abritent d’ailleurs nos archives. Au cours de cette année, ils 

ont pris en charge le fichier RAPPEEL. Ce passage de pilotage a été expliqué dans 

le TU 156 (téléchargeable depuis le site). Nous sommes toujours partie prenante 

dans la mise en place du réseau, même si nous n’en assurons plus la responsabilité 

du fichier. Si donc nous avons à l’enrichir, nous pouvons directement communiquer 

nos propositions aux EEDF. Dans ce même numéro 156, vous pourrez aussi en 

page 2 retrouver l’évolution des EEDF avec la mise en place d’un nouveau calendrier 

citoyen permettant une meilleure démocratie. Cela impliquera éventuellement pour 

nous une adaptation de notre propre calendrier pour participer à leurs assemblées 

statutaires locales, régionales et nationale comme nous y sommes invités et 

auxquelles le comité directeur de l’AAEE attache de l’importance. 

C’est en effet par un rapprochement à tous les niveaux que nous pourrons atteler 

encore davantage nos deux associations car les futurs adhérents de l’AAEE se 

trouvent chez les EEDF. Nous commençons à être mieux perçus par eux et il nous 

faut encore transformer notre image auprès d’eux si nous ne voulons pas que notre 

association soit de plus en plus vieillissante. Car cette obsession de rajeunir notre 

AAEE passe aussi par un échange avec les EEDF. (Nous pourrions d’ailleurs trouver 

une synergie avec les « amis » ciblés dans le point 3.2.4 de leur règlement général). 

4. La FAAS et l’AISG 

Il est parfois difficile de mesurer l’importance de notre appartenance au scoutisme 

qui dépasse notre association. Mais quand l’AAEE se retrouve en SADA au Portugal, 

où elle rencontre les anciens scouts et guides du pays, qu’elle développe les 

journées de l’Amitié de la FAAS dans l’AISG, qu’elle participe aux actions en 

direction de l’Afrique, qu’elle est un vecteur de réflexion et d’évolution du scoutisme 

français, et qu’elle s’intéresse aux rencontres internationales du scoutisme 

(Jamboree, Rover Way), alors la dimension internationale prend tout son sens. 

5. Conclusion 

Ce rapport moral voudrait montrer que l’AAEE est bien plus qu’une simple amicale 

d’anciens mais qu’elle est une prolongation de ce que nous avons vécu chez les 

Eclaireuses et/ou les Eclaireurs. Nous nous intéressons à tout ce qui concerne le 

scoutisme et en particulier au scoutisme laïque tout en continuant à vivre ses 

valeurs. 

 

 


